
Mathématiques - OPTION TECHNOLOGIQUE

ESPRIT DE L’ E P R E U V E

EPREUVES SPECIFIQUES
annales officielles

SUJET CORRIGE RAPPORT

266

>>

ESPRIT GENERAL

O b j e c t i fs de l’épre u ve
V é r i f ier chez les cand idats l’ex i s t e nce des bases nécessaires pour des études supérie u re s
de ma na ge me nt .
A p p r é c ier l’aptitude à lire et compre ndre un éno ncé, choisir un outil adapté et l’appli-
quer (théorème … ) .
A p p r é c ier le bon sens des cand idats et la rigueur du ra i s o n ne me nt .

S u j e t s
Trois exe rc ices ind é p e nda nts portant sur les trois do ma i nes du pro g ra m me
Instruments de calcul interdits, tables de lois fo u r n i e s.

E va l u a t i o n
E xe rc ices de valeur sens i b l e me nt égale.

EPREUVE 2009
Durée : 4 heure s
Les cand idats sont invités à soig ner la présent a t ion de leur copie, à me t t re en
é v ide nce les principaux résultats, à respecter les no t a t io ns de l’éno ncé, et à do n ne r
des démo ns t ra t io ns complètes (mais brèves) de leurs affirma t io ns.
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EXERCICE 1
C’est l’exe rc ice le mieux traité des tro i s. La ma t r ice inverse de la ma t r ice P est tro u-
vée par la majorité, seule la cara c t é r i s a t ion (éléme nts dia go naux non nuls) d'une
ma t r ice tria ng u l a i re inversible n'est pas bien sue ou est confo ndue avec une ma t r ic e
q u e l c o n q u e.
Les étud ia nts les plus faibles élèvent chaque terme d'une ma t r ice A à la puissance n
pour do n ner An.
Lors d'une démo ns t ra t ion par récurre nc e, les étud ia nts ne savent pas trop à quel ordre
doit être faite l'initia l i s a t ion. Il y a des confusio ns ent re la propriété Hn et la ma t r ic e
Bn, il n'est do nc pas ra re de voir la no t a t ion Hnx H1 au lieu de Bnx B1 pour mo nt re r
l ' h é r é d i t é .
Le calcul avec les puissances pose souvent pro b l è me et les étud ia nts limitent parfo i s
les simplific a t io ns par prude nc e. Confusio ns ent re “4n”, “(-4)n” et “4x1n”.
L ' ex p re s s ion de an + 1 et bn + 1 en fo nc t ion de an et bn a posé pro b l è me da ns la de r n i è re
p a r t ie 1.2.

EXERCICE 2
Le calcul des limites pose de réels pro b l è mes : les limites usuelles ne sont pas bie n
a c q u i s e s, la distinc t ion ent re limite à gauc he et limite à droite n'est pas toujours fa i t e,
u t i l i s a t ion abusive de no t a t io ns inc o r rectes (+T4, 1/0, ...). En outre, il y a des inc o-
h é re nces ent re le graphique et le résultat des limites.
C e r t a i ns étud ia nts confo nde nt fo nc t ion cro i s s a nte avec fo nc t ion positive, ou enc o re
c o m p a re nt f(0) et f(1) pour mo nt rer la cro i s s a nc e, ne pens e nt pas du tout à calculer
la dérivée et essayent de ma j o re r, mino rer f(x).
La fo r mule do n na nt l'équa t ion d'une tange nte n'est pas bien sue et il y a confusio n
e nt re équa t ion et droite : y=ax+b et T=ax+b.
La no t ion de convexité est souvent mal comprise, et la re ma rque que la droite D est
u ne corde n'a que très très ra re me nt été fo r mu l é e.
L ' e nc a dre me nt d'une int é g rale par deux autres int é g rales distingue les meilleurs étu-
d ia nts des autres  qui se limitent par de gro s s i è res erreurs à re t rouver les résultats
do n n é s. Enfin, les erreurs de sig ne sont  trop coura ntes lors de l'int é g ra t ion par par-
t ies qui est d'ailleurs superfic ie l l e me nt ma î t r i s é e.

EXERCICE 3 OU PROBLÈME

La loi géométrique tronquée a été confo ndue avec une loi géométrique classique, la
p robabilité du succès avec celle de l'éche c. Pour ceux qui do n ne nt un résultat juste,
l ' ex p l ic a t ion avec une no t a t ion précise (on no t e ra An l ' é v é ne me nt : “a t t e ndre au plus
7 minutes le jour n”) et l'ind é p e nda nce de ces événe me nts ne sont guère présent e s.

RAPPORT



Mathématiques - OPTION TECHNOLOGIQUE

ESPRIT DE L’ E P R E U V E

EPREUVES SPECIFIQUES
annales officielles

SUJET CORRIGE RAPPORT

276

>>

La fo r mu l a t ion et l'étude de la suite arithmético-géométrique ont été difficiles car tro p
a b s t raites (méconna i s s a nce de la valeur p), d'ailleurs certains étud ia nts ont donné une
valeur concrète à “p”.
La loi no r male est connue une fois sur deux et il y a confusion ent re la variable X et
sa centrée réduite X*.
L ' ex p l ic a t ion, que g est cont i nue et positive, est soit trop suc c i ncte presque une
a f f i r ma t ion ou au cont ra i re trop détaillée mais fourmille d'erre u r s. Les calculs fina u x
c o m p o r t e nt des erreurs car souvent accomplis da ns la précipitatio n .

CONCLUSION
Il est re g rettable que beaucoup d’étud ia nts se présent e nt au concours avec soit un
niveau ins u f f i s a nt, soit un manque évide nt de prépara t io n .
Le sujet a permis de valoriser les cand idats ayant fourni un travail sérieux toute
l ’ a n n é e.
Avec un écart-type de 5 . 7 0 et une mo y e n ne générale de 1 0 . 2 5 cette épreuve semble
avoir joué son rôle très discrimina nt. 
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